L’ « Etoffe de l’Univers » : Esprit-Matière.

Cette réflexion sur « L’Esprit-Matiére », en tant qu’« Etoffe de l’Univers », s’inscrit comme étude de la pensée de Teilhard de Chardin, qui constitue, ainsi qu’il le dit dans « l’Union créatrice », « un point de vue sous lequel on peut envisager toute chose », et d’accéder ainsi au « Réel intelligible », auquel nous aspirons tous.

« L’originalité de cette théorie consiste à chercher la solution du problème de l’Esprit dans ce qui est généralement regardé comme sa plus grande difficulté, c’est à dire dans la liaison de la Pensée avec le Matériel et le Multiple. La substance spirituelle est le centre même de l’unification ».
 «L’âme humaine demeure solidaire de la Multitude, de la Matière comme milieu physiologique ou nutritif, en lequel elle se prolonge par l’intermédiaire du corps ».
L’Esprit apparaît comme la Force attractrice qui crée le Monde (les choses se tiennent par leur marche en avant et en haut), mais elle est noyée dans le Multiple originel… d’ou la nécessité d’une Energie extra-cosmique (Création Divine) » ? 
J.S. Abbatuci dans son excellent livre « L’Homme et le mystère du Cosmos », précise à propos de la Création : «  Au commencement il y avait l’Energie, puis dans l’intervalle de Planck – sous l’influence de la gravitation-sont apparus les premiers éléments différenciés (multitude). Ces particules primitives (quarks : briques élémentaires de la Matière) vont donner par leur association, la naissance des premiers corps simples de l’Univers .

Ainsi au commencement, l’énergie devient matière ».

Mais, à y regarder de prés, nous savons aujourd’hui, que seuls les Forces occupent, dans la Nature l’Univers (l’espace ), et commandent les interactions des particules.

La Physique distingue 4 forces fondamentales dans l’univers, (dont 2 forces nucléaires faibles et fortes, la gravitation et les forces électro-statiques et magnétiques), mais il faut y ajouter celle de l’Esprit ! 

A l’échelle microscopique, la matière comporte beaucoup de vide ( à partir duquel Teilhard parle de «  néant positif et donc de néant créable ». Il dit : « Le vrai néant est celui qui se tient au vestibule de l’être ». 

La matière constitue un pas, une émergence dans l’organisation énergétique universelle.

« Nous sommes à la fois de la matière qui vit (Biosphère), et de la  matière qui pense

(Esprit /Noosphère) ».

La question se pose alors : la matière précéderait-t-elle l’esprit, qui est lié à l’apparition de l’homme pensant, et à la conscience réflexive (environ 200.000 ans seulement) ? 

(On oubli, que le Temps historique n’est qu’une façon pour nous, de structurer notre compréhension du Monde) ! « L’ordre ontologique de la Création n’a rien à voir avec l’ordre historique de l’Evolution (Cosmos en devenir) » ! La notion d’Histoire est purement humaine. 

J.S. Abbatuci ajoute que « l’énergie (spirituelle) n’est autre que celle, originelle, du Big-Bang (soupe primitive), relayé par notre étoile le Soleil , que cette dernière énergie croît chez l’homme, par voie d’information  ». 

Il rappelle que notre corps physique se renouvelle sans cesse, et qu’ainsi  la vie de l’ensemble est constitué par un flux d’énergie organisé, contenue dans les nutriments absorbés, entrant dans le métabolisme avec l’oxygène inspiré  ». 

Ce schéma corporel (matériel), apparaît en même temps, un schéma matriciel (avec l’esprit en tant qu’organisation des informations recueillies), qui construit en fait notre personnalité. 
« On aboutit à la conception d’un être dématérialisé sous-tendant l’être tangible construit d’atomes, dont  l’image quantique (tantôt onde énergétique, tantôt particule avec une masse) est loin de la matérialité traditionnelle ».

« Ces champs morphogéniques (disposition formelle des molécules), font penser aux simples champs électromagnétiques, mais ils ont en plus une mémoire biologique qui se transmets de génération en génération ». 

« Le phénomène de la mort de l’individu les fait disparaître, car la structure dynamique et fonctionnelle, l’impulsion fondamentale qui leur donnait vie ne se manifeste plus ».

Ainsi l’esprit peut être assimilé à de « l’énergie consciente (pensée réfléchie), mais elle reste partie intégrante de l’étoffe de l’Univers. 

 De ce fait, la matière est bi-face, esprit et matière ; quant à l’esprit, il est le Phénomène Spirituel…, car l’esprit va plus loin que la matière : il crée, en introduisant un facteur d’invention, d’anti-hasard, ferment d’hominisation ».  

Teilhard précise, quant à lui, dans « Le cœur de la Matière » : « La Matière matrice de l’Esprit ; l’Esprit état supérieur (et ferment) de la Matière ».

Matière et  Esprit sont interdépendants, d’ailleurs il parle plus volontiers d’esprit-matière ! 

Il est bien certain, que l’esprit, qui résulte chez l’homme du jeu de la « complexité-conscience » a son origine, dans la matière, car nous sommes, avant toutes choses, tributaires de notre Corps , en tant que Vivants et qu’existants !

En tant qu’esprit conscient d’être vivant, nous savons que nous devons mourir, et cela posent dés maintenant,  les questions d’une « nouvelle vie éternelle » et de la Déité ! 

Depuis cette réflexion, qui date d’avril 2009, ont été publiés, d’une part les Cours de janvier et  février du Père Martelet, et s’est tenu, de plus, le Séminaire d’approfondissement sur le rapport Esprit-Matière, ou interviennent, outre le Père Gustave Martelet, Jean-Pierre Dumoulin et Gérard Donnadieu. 

Nous nous référons, ci-dessous,  principalement,  aux déclarations du Père Martelet, qui considère, avec Teilhard, le rapport Esprit- Matière comme l’Etoffe même de l’Univers, 

dans cette Vie terrestre. 

Le Père Martelet distingue, à juste titre, le rapport Esprit-Matière, dans notre vie corporelle, en tant que Vivants, et notre devenir (tel que nous le prévoyons) après notre mort physique.

 Il rappelle, d’ailleurs, que Teilhard refusait avec vigueur la « mort totale », et considérait plutôt l’Esprit se confondant alors, avec l’Ame immortelle, après la mort corporelle (ce qui n’empêche pas l’âme d’exister déjà à côté de l’esprit,  dans cette vie corporelle actuelle). Cependant, paradoxalement, il doit subsister une sorte de corps spiritualisé (qui rappelle ce qu’était la Matière lorsque nous sommes encore en vie) dans ce que nous imaginons la « Vie éternelle » ! C’est ce « corps transfiguré », qui va au dernier jour  « ressusciter d’entre les morts ». 

Martelet considère, (avec Teilhard),  l’homme, dans cette Vie présente, comme choisi par Dieu, pour être co-créateur de la Création en continu (Evolution), et par la transcendance, susceptible de participer, librement, et dés à présent, à la Gloire de Dieu, vers Oméga. Il n’y a pas de véritable changement par la mort physique, mais seulement un changement d’état, (important pour nous), qui exige dés à présent, une bonne dose de confiance dans notre avenir. 

Voici quelques phrases de G.Martelet, qui précise le rapport Esprit-Matière : 

« L’homme est détachable du Monde (par la mort), au nom de l’immortalité de son Ame ;

 il est à son tour, au sens propre, immortel), car il a, de ce fait, vaincu la mort physique de son corps, en ayant foi dans la  Vie éternelle ». 

« L’Esprit est la figure inversée de la Matière ; la Matière est identifié au Multiple et l’Esprit, à  l’Unité Créatrice ». 

L’Esprit est irréductiblement original ; il est le propre de l’homme dans sa singularité. 

Toute l’Evolution est une montée vers l’Esprit. Ce qui justifie le « Personnel », comme clef de l’Evolution ». 

« La Matière est, par contre, toujours en puissance de l’Esprit  (qui est indépendant, mais qui dans l’homme, qui devient conscient de lui-même). 

L’Esprit c’est la possibilité de toucher un Monde que l’on pense, et d’atteindre par des mots significatifs, la vérité de ce qui est réel. Autrement dit, l’homme n’est pas une chose, lui qui pense les choses ».

« La vraie question est celle que pose le rapport Esprit-Matière dans l’Evolution (dont l’homme est la flèche) : celle de la montée de la Matière vers l’homme, et celle de l’intériorisation du mystère de Dieu en l’homme, c’est à dire (progressivement) de l’intériorisation d’Omega ». 

« Cet Esprit qui travaille la Matière culmine dans l’homme. Il reçoit et acquiert une transcendance, qui le rattache à la Transcendance de Dieu ». 

Gérard Donnadieu : « L’Information est pour moi la notion fondamentale. Et lorsque l’on atteint le cerveau humain, l’information devient ce que nous appelons la pensée ». 

B.Lallour 
(Janvier 2010)

